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Comuniqué : Dans ces temps difficiles de pandémie mondiale, nous devons penser à nous protéger individuellement contre la 
maladie, mais nous devons aussi continuer à nous protéger collectivement contre les attaques antisociales que le gouverne-
ment continue de mener par ordonnances. 

Il nous est demandés de nous mettre tous les soirs à nos fenêtres pour applaudir les personnels des structures de soins et d'ac-
cueil et ceux qui font que notre vie de tous les jours ne soit pas trop impactée, malgré le confinement. Hier nos gouvernant.es et 
grand.es patron.es méprisaient : les caissières, éboueurs camionneurs, enseignants, soignants, petits paysans. À ce titre, il faut 
noter que des catégories qui étaient dénigrées hier, font largement la preuve de leur utilité en cette période de crise. Ainsi, les 
fonctionnaires territoriaux sont pour certain.es en première ligne. Les aides à domicile continuent d ’aller visiter nos anciens, les 
animateurs sont mis à contribution pour garder les enfants des soignants et les assistantes sociales sont plus que jamais sur le 
pont pour soutenir les personnes les plus faibles ( enfants, personnes âgées…). Dans la même veine, les facteurs continuent 
les tournées malgré les risques encourus et le laxisme de La Poste. Aujourd'hui ils.elles les traitent en héros. Mal payé.es, non 
considéré.es, connaissant des fins de mois difficiles, ils.elles sont désigné.es comme des "héros du quotidien" de la part de ceux 
et celles qui, depuis trois ans, dix ans, vingt ans, gouvernent et favorisent les riches. Demain, une foi la pandémie passée, 
ils.elles retomberont dans l'oubli. 

Les applaudir c'est bien mais reconnaître leur mérites, les services qu'ils.elles rendent, ce serait mieux. Nous revendiquons : 

- des moyens efficaces et réels de protection des travailleurs et des travailleuses (tests, masques etc.) 

- une augmentation générale des bas salaires, 

- le paiement des heures supplémentaires 

- la reconnaissance réelle de la pénibilité des métiers. 

- l'embauche massive de personnel dans les structures qui en on immédiatement le besoin (hôpital EHPAD) 

Face à l’urgence sanitaire, des mesures de rupture sont nécessaires. Nous demandons au gouvernement de prendre immédia-
tement 4 mesures : 

1. L’arrêt immédiat des activités non indispensables pour faire face à l’épidémie. 

2. Les réquisitions des établissements médicaux privés et des entreprises afin de produire dans l’urgence masques, respirateurs 
et tout le matériel nécessaire pour sauver des vies. 

3. La suspension immédiate du versement par les entreprises de dividendes, rachats d’actions et bonus aux PDG. 

4. La décision de ne pas utiliser les 750 milliards d’euros de la BCE pour alimenter les marchés financiers mais uniquement pour 
financer les besoins sociaux et écologiques des populations. 

Il ne s’agit pas ensuite de relancer une économie profondément insoutenable écologiquement et socialement ! Nous demandons 
que s’engagent sans plus attendre des politiques publiques de long terme pour ne plus jamais revivre ça : 

1. Un plan de développement de tous les services publics 

2. Une fiscalité bien plus juste et redistributive, un impôt sur les grandes fortunes, une taxe sur les transactions financières et 
une véritable lutte contre l’évasion fiscale. 

3. Un plan de réorientation et de relocalisation solidaire de l’agriculture, de l’industrie et des services, pour les rendre plus justes 
socialement, en mesure de satisfaire les besoins essentiels de populations et de répondre à la crise écologique. 

Nous sommes des héros aujourd'hui nous voulons les rester demain: 

Nous demandons l'abrogation de toutes les lois antisociales votées ces dernières années et qui ont favorisé la précarisation 
d'une grande partie des travailleuses et des travailleurs. 

Mobilisons-nous dès maintenant et donnons-nous rendez-vous le "jour d’après" pour réinvestir les lieux publics pour reconstruire 
ensemble un futur, écologique, social et démocratique, en rupture avec les politiques menées. 

le lien de la pétition sur le site d'ATTAC https://france.attac.org/se-mobiliser/que-faire-face-au-coronavirus/article/petition-plus-
jamais-ca-signons-pour-le-jour-d-apres 
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